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LA UGION AMÉRICAIBE 
SUR LES CHAMPS DE BATAilLE 

Saint-Mihiel a 



ts un tiroil' ti'n vieil 
uni , où un de nos 
~ . X. X. énonr.e des 
un peu confuses : 

lr les pauvres pay­
tvaillent et produi­
'l.rce que lorsau'on 
~sse on décourage 
nr>r de l'arg-ent. 
•ictement a!l'rioole, 
nas trouver de con­
M,.lare aue la solu­
; de rnmme.ncel' par 
l1li oimi'l1Ue1'Rit,leS 
les salfl·ire!'l <'le~ ou-
ceux rl~s fonctinn­

mnnrim€ la moiti~ 
nflturr>11ement l'in­

:. dont le nrochain 
oin. F,nfin 111 rmes­
rp en moin!'. dl> dPllX 
ion en maf'lse des 
.nire du fReteur. 
:t.-re n::1s ? avec un 
'ose pas ... 
tant à sa tête M. 

me homme ... il n'a 

z t.11nt 1 
udrait ... 
CfUe en ses tP'i'mes, 
rui constituait toute 

* 
L .eomiaissanee 

t:.Mmet da. ti:Jl\_b~ 
lques doolaralions : 
pas le gouverne-
le gauvernement 

'usé six frltnCs nnnr 
saire à sa bicvrlett.e 
est communiste de-

)tre cotisation à la 

'le des yeux ronds ; 
rru'il pouvait verser 
Jiçrner Quant à l'af-
elle n'évoquait chez 

idées hien confuses. 
1t tout le monde. 
M. 
1 
Se2:·VÔUS T 
>in de journaux ... le · 

~~hin(l hr11vante qui 
la Révolntion. 
:ahae ' aui avait suivi 
s rnau1P~ et se f-ran­
index. Il me parais-

e. ici. ne lit d'autre 
lè locale? 
:? 
• non f 
()ert Dleudonnê 

Les deux adverjlaitès 
d'hui un repos relatif. 

Le poids des adversaires 
Chicago, 22 septembre. - On a procédé 

ce& après-midi à la pe;Sée de T-qnney et 
de Dempsey. Tunney a pesé 189 livres et 
demie, soit environ 85 kil. ft50, et Dempsey 
192 livres et demie, soit environ 87 kil. 900. 
Dempsey pèse quatre livres de moins qu.e 
l'on ne prédisait, ce qui montre que, phy­
siquement, il est en excellente . fotme. 
Tunney pèse trois livres et demi de plus 
que lorsqu'il s'est a.rliugé le titre de cham­
pion, l'année dernière. 

l''RIX . D'AMI~ 
Nous sommes, on ne peut pas le nier, 

très gentils pour l'Amérique. .Non seu­
lemem nous recevons ses légionnaires 
comme des frères, mais: nous faisons aux 
comm~rça:nts dea Etats-Unis d'intéressan~ 
tes propositions. Nous leur offrons, par 
exemple, de réduire de 50 % le~ droits,~ 
douane qui frappent certains artiCles qu ils 
importent chez nous. éomme l'Œuvre l'an­
nonçait hier, ils refusent. Ils n'attendent 
même pas pour nous le faire savoir qui! 
l'American Legion ait quitté Verdun. 

Ne crovez surtout pas qù'ils refusent 
narce qu'ils nous trouvent trop généreux. 
Ua refus·en'i; pour exiger plus encore. 

- 50 % '! disent-ils. Ce 
Nous: demandQns 
mtiez le 

av()ns simplement un 
qn tarif maximum, qui 
Comhh)Alllli')TIS T>lllS OU . JI~iUU~,a 

- Eh bien l r~noml l'o 
'doP.z-moi le tarif minimum. 

- Ot1e nous Accorderez-vous en echange? 
-Tout ce m1e no11s pouvorrs vous ac-

corder, c'est-à.-rlire rien, car nous n'avons. 
'lons. m1'un srnl t11rif, qui R'annli(Tue à 
tontPs l~>s marchandises, quelle qu'en soit 
l'ori~ine. 

- Mai'a c'est un ma'rché de i:lupes .que 
vcus nons nron0111PZ l 

- Tl se peut. Prenez garde cepeni:lan't. 
qj vous ne l'accentez point, à l'article 317 
t'le notre loi nonAni?>re, m1i no1ls pennet 
t'l'infli.,.t<lr ?J: vns marchandises une surtaxe 
punitive de 50 o/,. 

- Sl=l.ns doute avez-vou•,g raison, et vos 
nrocél'lés, pour être sans élégance, @lon·r 
nent-Mre conformes à la loi américaine. 
à la loi tle la concurrence économique, et 
à celle t'ln nlus fort. 8enlement, dans ce 
l'll.S, il fallait ioner 1~ fnir pla!!, njl pas 
nous prodiguer tani de marques exté­
riE'llTei! de s· -mnathie, et ne pas nous en· 
vover vos lfigionnaires comme des messa 
gers d'amitié. 

Car les manifestations réelles. prati­
ques, de cette amitié nous suffisent ample· 
ment, et nous finissons par en être acca­
b~és .. - J •.. P .... 

blement ! 
-Quoi! 
Nous ne v~li~mir· 

la « Pravda ,, ni rien ail· 
leurs. S'il y a autr«!' chose, qu'on nous 
le montre. Ce q'est lftus qu'~e question 
de texte, - et de bonne foi. 

Guatave T•ry 

lotre enquête sur les. • après-guerre • 
(4• page.) 

Deux évadés vaincus par le mal de mer 
Lorient, 22 septe.mb'l'e. - Deux colons de 

l'établissement · pénit~titiaire de Belle-Ile, 
Videment et Rousseau, âgés de 19 ans, 
avaient fui après avoir volé des bicyclettes, 
des provisions ct une enl1Jarcation avec la­
quelle ils prirent le kl.rge. On s'était mis à 
leur poursuite qua{l4 on les vit revenir 
d'eux-mêmes :vers la èôte. 

Ils ont déclaré qu;us avaient été vain­
~~s pa.:r., l.e. ;ma! de •~ 

. ·'··-·-4---·-- .... - ~-- .. 
.... 

12 sur 30 à 35 
tres de , vous tout ce que vous 
souhaitez : '' Fouillez et vous trouverez ! ,, 
Il suffit de demander à l'avance. '' Voici 
un renne,, s 'exclame Fradin. Il tend la 
pierre. On l'essuie. Il n'y a pas de renne. 
Fradin pioche encore un coup. Il tend 
une nouvelle pierre. Cette fois, ·un renne 
1. est effectivement gravé ! ... 

Henri Slmonl 

(Voir-- la suite en 2e page.) 

Nungesser et eoii ... 
Da paysans irlandais auraient 1111 
l' c Oiseau-Blanc • tomber " la mer 

Londres, 22 septembre. - Un prêtre de 
Glascow a aujourd'hui informé les autori­
tés consulaires françaises · que, pendant 
qu'il était en vacances à Causeway; dans 
le comté de Kerry' (Irlande), plusieurs per­
sonnes lui ont dit avoir vu l'Oi.reau-Blanc 
de Nungesser et Coli, volant de façon . sou­
tenue dans la direction nord-ouest, vers 
midi, le dimanche 8 mai dernier, mais que 
le leudemain lundi, 9 mai, l'avion fut aper­

plusieurs pa.yrsans revenant de 

du district da Reny Head 
vu distinctement 1'appa-

.~~~;~~~ab[~~:.~~IP~'e:r à enviren trois m1lles 9 couler rapidement dans 

Les deux cadavres 
de la calanque de P~destat 

dans son discours en 
ailleurs, sans omettre une gargouss 

tout ce que l'armée française prêta d'hatJ 
mes et de matériel à nos alliés pour ass1 
rer la réussite de l'opération entreprise. 

Dème, à Saint-Mihiel, où le souvenir < 
la délivrance est demeuré vivace, l'on a 
tendait .aujourd'hui, pour les 'fêter, les 1 
gionnaires en grand nombre. La peti 
ville s'était déoorée de son mieux. M. T: 
ton-Vassal, député-maire, tenait prêt sc 
discours de bienvenue, les diplômes qu' 
comptait distribuer à ses hôtes et l'c 
avait préparé au marché couvert un lune 
pour 500 d'entre eux. 

Tout cela faillit bien être inutile : l• 
légi,onnaires américains, qui semblent pE 

rPhoto 

Des milliers de pe.tits Fru.nçais. aoito;. 
d~s drapeau?: américains, on& pris ~a 
hler à une fête a'U:l: Invalides. -

in~ormé.s de ces préparatifs officiels fra 
çais qUI les concernent, étaient partis , 
autocars, les bras chargés de couronn 
et de gerbes de fleurs, poursuivre dès 
petit ma~!n, ~an~ les cimetières, 1~ pèle: 
nage qu Ils s étaient depuis si longtem 
promis ~·a;ccomplir. Et seulement un p 
avant midi on apprit qu'un certain no1 
bre d'entre eux passeraient tout de mêr 
yers 18 h.eures à Saint-Mihiel, mais n'y 1 
JOJ:!rnera~ent que cinq minutes ... 

Or, M. Poincaré avait annoncé po· 
15 heures sa visite et s9n train spécial ve1 
de Sampigny, à huit kilomètres de là, è 
vait repartir avant 17 heures. 

Fort heureusement, alors qu'on se é 
solait déjà de ce contre-temps une no 
velle rassurante arriva : une 'délégatir 
d? Massachusetts, dont la 26• division p1 
dit, sous les ordres du général Loga 
5~.000 ~ommes dans le secteur, allait ver 
tixer l emplacement du monument .::omrr 
moratif que cet Etat a décidé d'élever da 
la cité meusienne. Cette délégation jorn 

· . 1 au cortège officiel, allait suffire à mêl 
JosEFA ZIELINSKA et FRANZ LEZER, dont les dans les cérémonies, une tois encore, 1 

cadavres ont été retrouvé.r à l·a ~alanque uniformes américains aux uniformes fra 
4.e_ J?_Qfl.ç_§jat, P.?:ès ~~ Mar_s~ill.e., . .~is . .On. ~CÇ.!J,eJJJ!t C§s ;\'!sitg_U!§ ;:l.V,CC joJ. 

.- ~~l\:M~i· · ·. "'-·-·· ~ .- . -
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itttt.t ~ ti -.-.. le 
rutrre an 'CIIMtAu de 
~~ -cetie vlldst. là m"" 
,nu recevra · · ~a délé­
iUe. 
s, ee ..,_de fêtè de 

batlb:t 4t Neptune, 
ml..ot " ter de 11Etat 
&UffléJi1eotatrea pour 

)ebtler, Mlle Demou­
lt eo~s <Ae ~llet de 
eux ai'tistes pdtl!klnt 
e fête. Un feu d'artt­
bu&in de Neptune. 

•• lia Souvenir 
à Paris 
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Pace· à . l'Set 
:4lltod~l por no1 j6te1 pa~~ d 

ltyp'!SQUau par les splendeurs de ta gro.nde 
sup•r-revue américczjnf, nom Cl'llOftl un 

oubU~ le dM.~oir u tout bon Français, 
IJU1hf4111UttS"' .ô a11otr &oujours te• fltm.Z tour· 

; et nou• avmtl ,_,.. dt 

rouge. 

pané •u" le Rhin. 
c1JOtn, .tur 

Premier fascie~···~ 
CHEZ TOU8 LEe LIBRAIRES 

Grld• publication lllustrêe 
Quatre JO'ames da 400 p~es - 8lx2S 
1500 uramaa . 100 b~rs-fexta 8D conlalll'l 

PRtFACE DE 14-

EIMOND HARAUCOURT 
Spêcimea gratuit bnoo sur demaale i r6thlear 

M4RTIN·OUPUIS, 28,.r. Al,llert, PARIS 

.....~ .................... 
M. RENt DUSSAUD 

de l'Institut 
nous parle de Gloatl 

(Suite de la premlète 
Mats lea aavanta suivent 

ce ?... · 

Brusquem~nt, d'\lft vall~moement. les dl!a· 
gons du p&rtl rt•llge débouc,..reftt, sabr. au 
clatr. En d~tt des mitrailleuses et det ca· 
nons (Ife}, ils 8! précipitèrent sur une batte• 
rte de 75, et leur chef, souriaat, à. la tran-

. çal;~e, déclara A son camarade artilleur : 
- Excusez-moi mats je voua tala prieoa-

nJer. , 
Le Ul!u,tennt commandant la œuerte rt­

posta aut4slt0t : 
- Pardon.... Vous êtes taés 1 
'One vlve dtse;;sston S'en ut sut'\'lt. rt•a· 

lement, les arbitres annt lntarvenus ei llt ont 
annulé l'intrépldo ehevau~>hle del rouan 
(sic). 

ceu:t-cl om aJora mstallé une soUde but 
de délense ê. 1& 1111bre des bots, et tes bleue, 
sulvant toutes liJIII rê~les de la stratéS'lt, ou 
ont comtnettdé 'le slège. . 

Ain1t 11t Umomr6e l'utilité de1 t)Nndu 
manœu,re&. A ta 1utte de l'tntrépWt~ che­
vaucMe des dragon1 rouge~, on vott que 
tes "ainqueurs (et cela n'en~ê'l.·e rien à Z•ur 
.,.,rue, au contr~U,.e) peuvent avl)fr étl 
tués par le1 vatacù• et ne s'en· apercevoir 
tJU'apr~' lœ ~t1*e· Ça te pana czmll 
dans la ~éguef't't , ; ça at ptJell czinri, 1,.. 
lt>tnent, dans le~ grande1 gue?'ral, tt c'I!JII 
ttn injuste malheur. 

Urlfe de cet 



de toutee nouvellt~s 
ieun9Qt de faire, cee 
flhnlnistes tra®aisea 
blértque, et qu1 e'é­
u'tet en raprott avec 
~lft4rent. Lee relatione 
lJldront polrii là. 

co rese ates nous 
t ~· r.fnsuf taance de 
p Amértqu«S y laisse 
ut nou1 10nt nutslblee. 
dl! les détruire, nous 
, qut continuer à par­

te-~lue A\1 fn'0!.1J18 
auxtlfatre et li ~ 

nte, dont lt rêle tut 
ntsaUon du congrù. 

e 1 a portf 
1t ~ deus ordre. de 
bord qu•n s'est imposé 
et qu'eliè o. Cêdé sou~ 
nee de Clément qui, 
effet dtmeeurée. Dt 
l avoir escroqué une 
qu'talle lui '-valt re­

l conttttuait 101 éeo· 

~to a été menée par le 
tes. Clément préter"i 
l!ett. •ommmè, me.\16 
1 la plainte de Mlle 

ij M. Bucqu_oy d'in•-
~- de conflance. En 
toôa'Aa.lt•anu dt pa­
le a 'handé l'astfa­

tntenter une aetlon 

~Coll dit 
fiiJ'"l'liwr: a.em11u:re,. l'i11~atillté ile ta e®a-

dtan• une '"'""' moderne. 
Les arbitrer eu:r-ml!mes n'ont pal osé 

aller /uaqru Zd. Il1 one annulé Z'Mrofque 
che"aueMe, mais tl• one permf1 au:e ea­
"aUer~ anéantta par Ze canon d'inrtaner 
« une aoltde baae de 4,éfenu d la lid~re 
du boil "· Ça n•œ czucune bnportance, cc&r 
le• arbitrer, e1œ tJtUri, 1ont mQrtl :' le 
ridicule, en F1"tJftee, tue aus1t rtlrfmfnl 
que le canon. 

J'éprou"e tme certaine g8ne cl eommftl. 
ter le deuxième faU, qui 1'elt prér«fttl d 
moi aout liS form' ag1'euiv• d'une phoCo 
grapl!,w dans un journal itlurtrl. 

La 1c~ne 1'e1Jr4sente le fU$II<JfiJ l!e la 
Moselle. En haut de la page, on voft le 
ru:;nt de Treis, qut e8t u censément dé­
tf'uit "· En bal, un régiment, musique en 
tf.te, dPfile dans un viUage, ce fUÏ ut r~­
confortaftt, 

lJit%11, au mtlieu de Za page, ce tableau 
~ J• -4•'- la lég11ule : cr Sur la route 
ft MOiflkerk, un of.tlcfer français demande 
1011 chemtu 6. •• offtcler allemand. " 

C'tU eottime fai l'honneur de l'~crlre ... 
C'lll dan• cette fitftudt que l'Offiefl1 
(ran~f• •'ett fcdt 1Jhotogr4pMer ... li:t now 
n'at~Ot&l pa1 entendu 4(re ttee le 1'4ofo 
gratl'&e et le .glrant lu IMI-~d~.le111 lté 
. ~riUlpû pour menf~l tmfJ71!fft~(lrlsu.t 1 
~~ d• m"me-, c, ~nn• fait èf'iV'tft.e.t, 

:. f#.f ; h ptemter, ~"' 
,_,, ~I'JftœtWf'IL 

n,.ll~tf,,u mmtœti11.1'BI IOnl fl{fle.t p$f'tl 
,,. .. ,,.. .. ,,., n.~n, .. l!nr Z'oceaslma 4 ~~ otpclef'l 
d'a»et~n,dre ra géograpMe. 

I[EPft'•• ri \•.~·"' tf•Jt 
a. u fyoll, prh de l'Btt.l a YUJe. 

._ .wfattee. au OOUN du cl4t1f c1t l'Ame­
MD Lt,ioa, khanpot ., yofs baut.e Jeun 
brtpressione. · 

L'une décl-.re qu'u fait' d'unitomM. mf. 
lita.iree a.ucun ne peut être compad à celui 
de aoe gardee républica-ins. Une autre af­
firme admirable., en leur cœtum. de b_. 
Mrds d'opfNU., lea musicieœ de l'Ohio. 

Ma.fa voici qu lee aections de l' Auiliary 
mettent oee jeun~ Franqaisel d'accord. Et 
l'une dlelle~ exprime ainsi cet accord : 

- Lee Américaines aout moins bêta que 
nou.l Elles ont tol.ltetj dea t.aJons plat.. Et 
aane doute eUe~ ne IOUtfrent paa du ventre ... 

JJélae 1 oo ne 10nt que dea mots. Et le 
dMilf de l'Ameri$JJ Legion n'aura paa ét4 
une l.çou d'hyJf~e fémiaiu. .... 
Une rae Robert-de-Flers à Vittel 
VUtel, !2 1eptembre. - Le Conseil muni­

cipal de Vittel vient dt dkider à l'unanf. 
ml.tê de dQnner le nom de Robert de Flere 
à une rue de la ville. On •e souvient de 
la. mort récente, à Vittel, d~ l'éminent aca­
déJAiciJ}Pt, 

JOur 6tuclier. 
• Mail tou' le• objet• 4êe~OUVIl'M 11111 

raient-ils vraiment néolftnlq.uts qqe J~'"" 
rats la droit d'examiner Il les ln•crtpilODi 
sont également de cette haute 6poque. 

« Olle Je premier jour, M. Camll1e lolo 
lt@ s'est élevé contre cette prétention 
dont la gravité pour nos études eat tèUe 
qu'elle renverserait non eeuleJnent toute1 
nos connalasa.nou en préhtstoJre, cette 
science françalee merveilleusement 6oha,.. 
faudée par det aénéraUons de aavanta U. 
lu~tres, male aussi l'hlato1re . dea o~tf 
de notre civilisation. 

• Deputa gu• M Camille .Tuntaq a par16, 
Il y a un a.r.. dea découvertes opportu,ne1 
sont venues répondre è. sea objecUonL J'al 
doM reprle le probl6ml 1ur d'autr .. ~ 
aea, cellee. que nous fournit la palfo~ 
phte' et q1.1f aom indépendantes d~ 1 ou• 
thentlcité de~t objeta. J'p.j. apporté du t&ltt 
et de"' dates Irréfutables. 

« Je n., val!. pas voua lnn1ger cette di; 
monetrattors techntque et austère, mala Je 
vous dira• sfmplement, puisque J'ea -.at 
recue1UI le témotgnage hors aéan\!1, qat. 
- sauf M. Salo,non Reinaeh - elle t t'l'O. 
vaincu toua ceux de mes contr•NI q1il 
l'ont entendue 

cc M Relnach a révélé 
aulte, pa.riP dix min 
m'ont paru trop ""'.,.,,,. 
il n'a pas répondu. 
des lettres et dea ,.,.,~ .. ,-• 

n'avaient 
L'une 
qaot 

1 ••• 

Poar la Mahon ~. 
L'A uocfatton du petft1 fabricant• el 

inventeurs françaiB noue annonce que, 
pe.r une lettre adressée ce Jour au eeeré· 
tarlat général de la Maison dE-s Journa­
listes, elle fait connattre à celle-ci qu'elte 
recevra prnchotnemem la 11omme de 3.000 
francs, montant net (déduction d(ls di· 
verses taxes et frais) de la jQurnee qui 
avait été organisée par l' A.s~lati()Jl au 
profit de la Maison. ..... .. 
LES AC!<!IDBNT! D'l'VTt) 

Meaute, 22 •e,tembre. - te eolr, pr.b 
du monument élevé â. la méJilolre du -mar6. 
chal G•llieni, une automs>bile dans laquelle 
avait prie place M. C:harlcs·Fran.eiequo 
Davlington, 118'é de 2' ans, de 11Atio~alit6 
américaine, demeurant à Parie, a vtolem· 

. ment heurté un arbre 
Grièvement blt; .. se à la tête, M. Dflvltng­

t(,n a 6té transporté ' l'hôpital de Meaux. 
~a femme, qui l'accompagnait. elit con~u-­
;sJ.onn,..., 

liiii1ï~11 
173846 


